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LIEU DE SOCIABILITÉ 
ET SYMBOLE DE SALUBRITÉ PUBLIQUE

Le Lavoir Communal

1849 
Importante
épidémie de 
choléra

1851
L’État 
subventionne 
la construction 
de lavoirs

1857
Existence d’un 
lavoir public
près du calvaire

1866-1867
Projet de 
construction du 
lavoir actuel

Parc des Lavoirs

L’Histoire
L’origine du mot « lavoir » dérive d’une pierre plate ou planche qui, posée au
bord de l’eau, permettait de nettoyer le linge.

A partir du XIXe siècle en France, la construction de nouveaux équipements
collectifs pour le lavage du linge se généralise dans le milieu rural.
La construction des lavoirs résulte à la fois d’une prise de conscience de
l’importance de la salubrité publique et d’une plus large autonomie budgétaire
acquise par les communes.
Les lavoirs sont aussi le résultat des connaissances accrues de la médecine qui
invitent à la surveillance de la qualité de l’eau après les épidémies
catastrophiques de choléra de 1849. Leur financement est accompagné par l’État
qui débloque des fonds spécifiques grâce à la loi du 3 février 1851 qui permet de
subventionner leur réalisation. Ainsi la construction des lavoirs dans les villages
participe à la diffusion de l’idée directrice siècle : le progrès.

A Fonsorbes, un lavoir existe près du calvaire au moins dès 1857. Un document
mentionne cet ancien lavoir public « loin du village ». En 1866, des documents
d’archives témoignent qu’il est en mauvais état et ne possède qu’un bassin dont
les eaux ne pouvaient être renouvelées, ce qui est mauvais pour la santé des
habitants.
La restauration de ce lavoir est jugée trop onéreuse pour la commune qui, après
les travaux réalisés à l’église, n’a plus de fonds disponibles. Le maire propose
donc de vendre le lavoir insalubre et le terrain communal adjacent.

Le conseil municipal décide parallèlement la réalisation d’un nouvel équipement
pour le lavage collectif. La commune possède à quelques mètres du centre de
population et au bas de la côté du village un emplacement très propice où il
existait anciennement un lavoir et une fontaine abandonnés. Ce lieu est retenu
d’autant qu’il pourrait être abondamment alimenté par une source intarissable
découverte il y a trois ans à l’entrée et au levant du village.



Le cadastre de 1832  (section B1 de Jean Blanc) permet 
de vérifier ces dispositions anciennes. 

On reconnait la présence de 2 bassins indépendants : 
un abreuvoir et un lavoir.

Le nouveau lavoir communal

Les archives de la commune conservent « l’Avant- projet d’un lavoir et d’un
abreuvoir avec borne fontaine à construire dans cette localité » établi le 7
novembre 1866 et approuvé en 1869.

2

Emplacement de l’église

Emplacement des 2 bassins 
indépendants
SECTION B1 de Jean Blanc 
détail – 3P 002134

2O 187/5 : Bâtiments communaux de Fonsorbes (1857-1866)



Le document intitulé « Les raisons qui motivent les
travaux » précise que l’abreuvoir est actuellement contigu
aux lavoirs publics ce qui présente des inconvénients car
parfois les laveuses font rafraichir le linge dans le bassin qui
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Détail de l’avant projet de 1866 :
la borne-fontain (à  gauche) 
et les trois bassins (à droite)

devrait être exclusivement réservé aux animaux, mais jusqu’à présent pas de possibilité de modification
car on ne disposait que d’un volume d’eau restreint. Par suite des travaux qui ont été faits dernièrement,
le cube d’eau disponible est 5 fois plus considérable par de nouvelles sources captées et permet
possibilité de réserver au lavoir et abreuvoir une alimentation différente. L’abreuvoir serait alimenté à
l’aide d’un bélier hydraulique et le trop plein serait ramené dans la canalisation des lavoirs.

Les eaux sont conduites depuis la source à l’emplacement du lavoir au moyen de conduite de poterie ou
de ciment de 5 cm de diamètre intérieur.

Cette carte postale du début du XXe siècle (entre 1905-1937) éditée par les Frères Labouches
atteste de la réalisation d’un nouveau lavoir constitué de 3 bassins en enfilade (en amont le 
rinçoir, en aval le lavoir et l’abreuvoir). Mais le plan ne correspond pas tout à fait à ce projet, il 
est plus compact que celui de 1866. En effet les bassins sont séparés d’un vide ce qui permet 
d’augmenter le nombre de places et d’assurer un espace plus confortable aux lavandières. 
L’État  recommandait à ce sujet un emplacement minimal de 80 cm, afin d’écarter les risques 
de conflits. 



Les larges margelles des bassins procurent l’espace pour frotter le linge ou poser une « planche à laver ».
Les bassins était entretenus généralement par le garde champêtre chaque semaine ce qui interrompait le
service du lavoir.

Le pavage établi autour des bassins, dont l’établissement est recommandé par l’Etat et les mesures
d’hygiènes, « facilite le nettoyage des lieux et évite un environnement trop boueux ».
L’utilisation des lavoirs disparait progressivement avec l’arrivée de l’eau courante dans les maisons et celle
des lessiveuses et machines à laver à partir des années 1950.

La borne-fontaine initialement prévue n’a
pas été réalisée à cette époque. Celle
aujourd’hui en place, date de 1993 – 1995
mais correspond bien aux prescriptions du
projet de 1866 : le bassin supérieur de la
source d’alimentation sera orné d’un pavillon
ou petit monument en maçonnerie de
brique surmonté d’un fronton aussi en brique
avec une borne fontaine sur sa face principale.

Au cours de cette campagne de travaux,
le lavoir de Fonsorbes est pourvu d’une
couverture supportée par des piliers carrés
en brique qui ont été conservés dans la
récente rénovation de 2015.

Description
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Le lavoir en 1995
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